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1 L’année 2016 a été consacrée à la poursuite des objectifs définis dans le cadre du projet
collectif  de  recherche  (PCR)  2015-2017  qui  s’articule  autour  de  trois  programmes
complémentaires.
 
Programme I : bilan documentaire et archéologique
2 Parallèlement à la poursuite de l’étude des collections et de la documentation ancienne,
l’année 2016 a été consacrée notamment à l’enrichissement de la base de données, tant
au niveau de l’intégration des plans de certaines fouilles anciennes, que de nouvelles
notices, en particulier sur les sondages et suivis de travaux. Les données sur les puits,
les  citernes,  les  glacières  ainsi  que  sur  les  cheminées  d’accès  ont  été  traitées  et
intégrées au SIG, ainsi que les cartes issues des prospections géophysiques récentes.
 
Programme II : topographie urbaine et habitat
3 La  création  d’un  atlas  topographique  à  l’échelle  de  la  commune  de  Grand  permet
dorénavant  de  disposer  d’un  outil  supplémentaire  pour  la  compréhension  de
l’organisation urbaine de cette agglomération. En l’état des recherches, le réseau viaire
semble  rayonner  à  partir  du  centre  de  l’agglomération  en  délimitant  des  îlots
d’habitations de forme trapézoïdale. Le schéma urbain qu’il dessine paraît répondre à
une  organisation  particulière  et  originale  à  maints  égards.  Même  lorsqu’elles  se
croisent,  les  voies  semblent  respecter  la  cohérence  de  l’ensemble.  Des  contraintes
d’ordre  topographique  peuvent  éventuellement  expliquer  la  configuration  générale
mais elles ne paraissent pas l’imposer. La poursuite de l’exploitation des prospections
géophysiques et  les  différentes  observations archéologiques déjà  réalisées  devraient
permettre de préciser l’organisation de cette voirie, selon une approche diachronique.
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4 Ces recherches sur la topographie de Grand nécessitent également de s’interroger sur
le  plan  et  la  chronologie  de  l’enceinte.  Aussi,  de  manière  à  renouveler  nos
connaissances  sur  le  rempart,  une  série  de  relevés  laser  du  rempart  a  été  réalisée
en 2016  par  Martine  Joly  (université  Toulouse-Jean  Jaurès,  Laboratoire  TRACES  –
UMR 5608) et Chloé Petitjean (Paris-I Sorbonne).
5 Le  programme  II  intègre  également  les  recherches  archéologiques  menées  rue  du
Ruisseau, dans une parcelle localisée le long de la voie est-ouest reliant l’amphithéâtre
au centre de l’agglomération antique. L’exploration de ce secteur vise en particulier à
caractériser les différentes phases d’aménagement de cet îlot situé entre le rempart et
un vaste  ensemble  architectural  interprété  comme des  thermes.  L’année 2016 a  été
consacrée  à  l’achèvement  de  la  fouille  du  secteur  sud-ouest  où  la  découverte  d’un
bâtiment antérieur à la phase d’édification du portique a rendu nécessaire un sondage
complémentaire qui a été réalisé par Marion Legagneux.
 
Programme III : l’agglomération antique dans son environnement
6 L’année 2016 a été consacrée à la poursuite des travaux menés sur les différents thèmes
développés dans le cadre de ce programme :
Thème 1 : les nécropoles de Grand (coordination Pascal Vipard, université de Lorraine). Les
recherches documentaires réalisées sur le site du Bois des Hamets a permis de mettre en
évidence qu’au moins trois ou quatre tumuli à chambre voûtée y avaient été explorés au
XIXe s., entre 1855 et 1873. La confrontation de cette documentation avec les prospections et
sondages  réalisés  en 2014  permet  de  postuler  l’existence  d’un  total  de  quatre  à  six
monuments circulaires, ainsi qu’un éventuel enclos quadrangulaire. Leur origine romaine,
jusqu’alors  ignorée  ou  mise  en  doute,  est  désormais  bien  assurée  et  l’hypothèse  d’une
nécropole étayée, même si des interrogations demeurent sur la nature de l’édifice le plus
imposant.
Thème 2 :  l’occupation  du  sol  autour  de  Grand  (coordination  A. Resch,  doctorante  de
l’université  de  Paris-I).  Le  corpus  constitué  dans  le  cadre  de  ce  doctorat  rassemble
127 indices de sites, ce qui peut sembler important pour un espace qu’on présentait comme
« vide » de vestiges archéologiques.  Cependant,  les données sont hétérogènes et peuvent
soulever des problèmes d’analyse. Parmi les catégories fonctionnelles, les éléments de voirie
sont  majoritaires  avec  36 occurrences.  Viennent  ensuite  les  sites  funéraires.  Cette  étude
étant diachronique, plusieurs époques sont représentées, de la Protohistoire jusqu’au haut
Moyen Âge, avec une prédominance de la période romaine.
Thème 3 : le complexe hydrologique de Grand (coordination A. Devos, URCA, université de
Reims-Champagne-Ardenne,  EA 3795  GEGENA).  Ce  thème  porte  sur  les  modalités
d’écoulement du plateau de Grand. Ces dernières sont inféodées à un aquifère de surface
(Oxfordien supérieur) capté à Grand pour alimenter un réseau souterrain convergeant en
partie  naturel  dont  l’exutoire  alimente  selon  J.-P. Bertaux  (1995)  une  doline-émergence-
perte à l’aplomb de l’église. Les niveaux aquifères sont insuffisamment productifs en eau
pour alimenter une communauté puisqu’en période d’étiage l’intégralité des fontaines est en
assec.  En  l’absence  d’aménagements  importants,  les  débits  des  sources  sont  faibles.  Les
prospections antérieures (Devos et al. 2015) au sein des réseaux de Grand, militent davantage
en  faveur  de  galeries  drainantes  que  d’aqueducs  souterrains.  En  effet,  l’objectif  des
aménagements  gallo-romains  est  de  drainer  l’aquifère  en  recoupant  au  mieux  de
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